
N é c r o l o g i e . — Mardi a 9 h e u r e s 1|8 o n t e u l i eu à 
Saint-Cîu-istophe les funéra i l l es de M. Varrasse -Dè-
coninck , chef de la comptabi l i té a l 'us ine a gaz de 
Tourco ing , e n l e v é p r é m a t u r é m e n t à l'affection des 
s i ens . 

Parents et ami» l i a i e n t v e n u s e n foule , n o n seule
m e n t de Tourco ing , m a i s de N o u v e a u x et de s envi
rons , i>our d o n n e r u n t é m o i g n a g e de s y m p a t h i e à la 
faniill-J du regre t t é défunt . Le deui l était condui t par 
leô ûla, M. l'abbé Varrasse , professeur à r ins t i tu t iou 
l ibre du Sacre C œ u r , e t s e s d e u x frères , l 'un l ieute
nant l'autre maréchal -des - log i s , i ls é ta ient accompa
g n é s de l eu rs o n c l e s MM. Varras se -Bourgo i s , m.-iire 
de Mou v e a u x , et Narrasse -Agache , négoc iant à Tour
co ing . On remarquai t dans la très n o m b r e u s e a s s i s 
t a n c e : M. Dieval , adjoint; la plupart de s conse i l l ers 
m u n i c i p a u x , et tous les chefs de s e r v i c e de l'admi
nistration de la v i l le . 

Le b a n q u e t de S a i n t s B a r b a a a a F r a n o s - T l r s u r s . 
— La «ock-U des Francs-Tireurs du Nord, l'un;! Je» plus 
anciennes de Tonrcoins;. a célébré sa fête — la Sle-Burbe 
— par un jjraiid binquel . Iindi soir.asou sièife, estaminet 
do Pré Calelan. rue de Gand. 

Le président, M. Carlos Uiittiii, qui a remporté la palme 
dans tant de concours, avait 4 ses cotés M. C. Delavaivre, 
conscillei municipal, représentant M. le Maire: M. Masti-
rol-Leelercq, conseiller municipal, vice-président; M. Km. 
Uarrois, conseiller général du caulon-Nord; kl. Uri.icv, 
chef de la uiusique municipale, etc., etc. Les convives, 
membres et invités, étaient au nombre de 40. 

Au dessert, le président, M. Bufiiri Laden, a ouvert la 
série des toasts, par le discours ci-après,qu'on a accueilli 
par de chaleureux applaudissements : 

» Messieurs. 
t> Je vous reiuereie de tSMfl cicur poui !.- l.uist »JSS v,.us 

venez, de porter en mon honneur. La société des Ki.uns Tireurs 
flu N^r.1 peut compter sur tout mon dévouement; tant que 
•M a a N le permettra, je ferai mou devoir et je tacherai pur 
mes effort, de rendre la soi-iêté de plus en plus prospère. 

M Je prolite de l'occasion pour remercier l'adinitlistratiou mu
nicipale du patronage dont etle a bien voulu nous honorer 
celte année, et je crois être l'interprète de la société entière eu 
lui l'ioun liant de toujours mettre notre tir à la diS|»ositioii des 
sociétés patriotiques qu'elle protège. Je propose un luast à 
notre président d'honneui, le vénérable dévoué maire de 
J'ouiroiui,'. M ilassebroucq. si dignement représenté à celte 
féle par M. Delavaivre. que je remercie èit ileinent qe tout 
rieur. pan*e qu'ils oui toujours défendu vaillamment 1.; i,.u.,c 
,li- 1,1 Minéte au sein du Lonscil municipal. Ce sont des amis 
envers lesquels nous sommes reconnaissants. Je trois donc au 
uiaiie de Tourcoing et à son représent .lit, M. Delavaivre ». 

M. Delavaivre a répondu par uue très heureuse impro
visation, et il a assuré qu'il ue manquerait pas, I" len
demain de faire part à nnlre vénérable maire, M liasse 
broucq, de* excellents sentiments dont la société était 
animée a son égard. 

Nous devons une mention toute spéciale au discours 
vibrant de patriotisme du vaillant conseiller gén-ral du 
Canton Nord, M.Kmile Uarrois; répondant u un.; cerintp: 
alliisMin, il s'écria : « Il ne peut être question de telle 
ou telle opinion: il n'y a ici que des rtaiiçais qui seionl 
joujours prêts a taire leur devoir.» 

U salle était admirablement décoré'-: partent des 
faisveaux do drautaun ; il y en avait de toutes les épo
ques, pour rappeler la vitalité de la socié!'- : On voyait' 
•oUl'mucnt le magnitiqae étendard tricoiore offert pir 
Napoléon III. lor» de sa visite à Tourcoing, en 1»>7 

\près lé banquet admirablement aurvi par le directeur 
du Pré Catalan, an charmant concert a ele eu quelque 
sorte imumvisé, A uoter celte particularité, que le tr-s 
babil» arcoiiipaguateur était un aveuj; 
titut de lioncliifi ! 

La fête s'est prolongée jusqu 
de la niii'i. 

B l a n c s e a a — ('» atlelnje eu détresse. - Mardi ma j 
tin vers U liiures.iiii . Impôt, alleu- de trois chevaux, et j 
apuirtt.liant à M. Panlncn, fanniera La M »! -leiue, a été 
arrêté pendant près détruit quarts d'heure à l'ioterseclios 
des rues du Kresnoy et du Waae-Seau, i o qni avail pro 
•luit à cet endroit un tiiciimhreiiieiil d u n e douzaine de 
véhicules Ce chariot, chargé de o.uoo k i i . s de Urina, 
avait ses deux roues de derrière engagées dans ies pavé» 
nue l'on rejette péle-m'le après la pose des conduites 
j ' eau eu attendant le passage des ouvriers paveurs^ elles 
eeSir • • l l» f» | e l e * l moins ,1e *e|.l elicvaux p oir jt-
retirer de .-a position. Ne pourrait-on, pour éviter e 
retour i l - f û t s ne ce genre, procéder a la r-feenon de 
la chaussée au fur et à mesure de lu pose des tuyaux» 

M. Glorieux d m u i i e si. après les sacriti'es faits par i 
la ville, le sérum sera fourn gratuileinei.t. 

M. .Muiler fait i einarquer que C'est précisément pour ; 
sauvegarder lesintéréts des vi l les que le rapport demande , 
que riustilut suit départemental ou régional. 

M. Dron dit que, dans sa dernière réunion, le Conseil 
Général a voté nue donation de 10000 fr. La ville de Lille 
reclamait en nié ne temps une contribution de Î3 fraucs 
par 1000 habitants pour ta fourniture gratuite du sérum. 
Mais aucune décision n'est r r i se à ce sujet. M. Dron dit 
aussi qu'il t.sl d'avis que cet Institut soit régioual. 

11. le 11. ; . - exprime aussi la même opinion. Ce qu'il 
fant (bat d'à nord désirer, ajoute, toi. c'est que Plnslirnt 
soit créé, mais c'est aussi que cet Institut soit départe
mental. 

Sous le bénéfice de ces observations, les conclusions 
dn rapport sont adoptées 

A'ror.uemenf <-cvc les hrassenix. — tf. Ttiéry-rtiisson 
préseule le r:i,'P in <m>wi u i r e V i S in- lion 

« I ra ns votre née née dû lo aoretehre deviier. voiee av. 
renvoyé à l'examen il-- i aJunuistralion luuniripnte et de I 
commission de-. Mriauc.M ?:r:eir%*?ioii rie r .̂*>onnei:i.-..i avec le 
laweaawHi 

pie l'abonnement a -tuellemeiil en cour 
onraiit et qu'il a été coutracle pour im 
ne soiuuie glob:.îe de ! n\ ce.ll flonz 

rend lin le qéinze 
Linêe moyeuiianl 
lille francs. 

I! v & Donc ? renouveler cer abonnement sous des 
L-onditfons à déteminer, ou d'adopter un aatra mode de |e?r 
ception: le seul qui se présente est l'exercice puisque, d'aprè-
la jurisprudence a -Luciic On UufMsil rt'Ktat. les vole» ne .son! 
plus autorisée. durùna'.aiit a établi, relui ii" la cncilaTiuli 

» Au point de vi.» il" lin • lii.auees niiloi.'ij...ll'«, Cette Unes 
lion iilTrc le plus BI.CII i.iieret. puisque fiiiijr.i sur la bien 
constitue nne des plus importantes ressonrees de notre bud
get. Aussi avons-nous apporté a son élude un soin t-*ut )iarti 
cuber. Iles consiiié .il.oii. diverses ont été émises devant nn:^ 
par plusieurs perse nues coni[iete:i|e<t des i ensei-iueuients de 
Liil',, , et des doruilients sérieux lions ont éle obligeainiuunt 
fournis, c'est donc eu parfaite connaissance de can.-e que non-
vous proposons de trancher la question eu faveur du reuoo 
velli-nient de I abonnement. 

» Nous* devons irons fane observer d'abord. Messieurs, que lu 
fabrication de la luere a si'iisiblement diminué cette année 
dans mitre ville, fia HW3, cette talirication. dédnrtion faite dr-
sorlies, était de 78.158 heclohiies :,î litre.,, o i ISDV, cette me.me 
fabrication ne s élève plus qu'à 70 7'Ji lie.! ilitres •,> litres. 

» Nonobstant, nous avons obtenu de MM. (es llrasseuis. le 
maintien pour le nouvel abonnement, du chiffre de i l ! Û00 
fraucs qui a été llxé pour la période qui va liun. 

Eu égard au clnifre obtenu, voire Commission, à l'unani-
llté, . été d'avis de renoncer a l'exercice; sel. m 

t l'exercice présente de très graves inconvénients: la cours _ . 
mesure est vexatoirc. elle entraîne à des dépenses considéra 
blés et il ne nous a pas paru qu'au cas actuel, les fiais serai 

le Mail. 
partir dn 15 décembre courant 

brasseurs, moyennant la somme de conditions du traité d'abonné 

a renouveler pou 
l'abonnement av 
ili.OOO francs et : 
ment actuel. » 

M. Henoist discute les chiffres de consommation imli 
auéi par le rapport. Il e9titne qu'avec le régime de l'exer 
cice n'n obtiendrait un droit piua élevé. « Nous, no soin-

s pas ici pour l'aire les alïairesdes a capitalistes ». 
redi t que dans ses chiffres il ne Cent pas 

• ) ! l a 

1 
compte des bières venant de l'étranger. La coui'iiissiot 
examiné cette affaire a v e ia plus •Tr..ud> a!!en!lon e 
lui a paru que ce 
genx pour la ville. 

nlTre .le ïli.OOO fr. serai l 

l i iou. — Le droit à la BlaUoa n'est donc, p.us 

élève de l'ins-

uno heure très 

o/ iiiidnrirui — Lundi, en 
M. De Serrant. lnrlo,-ei rue itt> 

.. , une montre à remontoir eu argeut d u n e va-
rde. M fraucs. I n e euquéle est ouverte. 

Mareq en Baro-ol 

I'! 
Marq.i'U 

Hal lu ln — Modification d'un trahi. — La Compagnie 
du chemin'de 1er du Nord, porte à la connaissance des 
intéresses que (<• train T. U (T) n- J30J sera modille do la 
manièro suivante à partir du 13 décembre prochain. Au 
lieu de partir d i la l lu in * 6 h. ISdu malin, ce train par
tira désormais à 5 b. 08 pour arriver a Tourcoing à 
S h 40 I' y aura arrêt à Honcq at à Tourcoing-les-Krancs 
seulement pour prendre et descendre les voyageurs sans 
bagages. 

Roncq —Lusiiiedcla Visrour. — 11 ne reste plu» a 
•nadac qu'une seule des niacbiues. Les autres ont com
mencé à fonctionner à blanc, c'est-à-dire ians re/oaler 
d'eau, pour faire l'essai de leur mécanisme et s assurer 
de leur fouelionuement régulier. 

- La réunion du Conseil municipal. — La réunion, 
que nous avions annoncée pour lundi soir, n'a pu avoir 
l 'eu le Conseil ne se trouvant pas en nombre pour dé-
(Sibérer. Kn conséquence il a elé convoque 1 nouveau 
gvuur le lundi 17 décembre, à 5 heures du soir. 

CONSEIL MUNICPALDETOJRCO.NG 
Séance du mardi il décembre 

Présidence de II. HASSUBHOIXO, maire 
I . séance est ouverte à 8 heures 4ô. 
i"„( pr.-seuts : JIM. Hassebroun-q, maire : Dieval, 

«loïéiar e ' Masure, adjoints ; Honore Duniorlier, Uuaou-
iim.l.ier Honoré-Col son, Delavaivre, Ubal-Dsscy, Pupont, 
lie ihiii-Dnmoi'lier, Goubo d'AuzIn, Augustin balie, 0e»-
liinov IH-on. DelvJ, TarV, Leplat, Houx, Delcroix, fcmile 
liestôûibes, Théry-Hassoo, Deuiouveaux, Kunle Lemaire, 
Glorieux. Londan H Benoist. 

Kxcusés : MM. Saleoibieu, Honore Dhalluio, Didry-Du-
brule, llersm, Cruque. _ 

Hcursioit de» iitlei éltctoralet. - .MM, Dieval et Duçou-
Jombier ainsi que M. Loridau soûl désigné* pour f a i n 
yjarlie des coininissious de révision des liste» «ileolo-

'uueerture d'une nouvelle rue. - M. Masquilier offre 
d'ouvrir une nouvelle rue an quartier de la Fin-de-la 
Guerre. Reavoi à l'examen de» commissiou» couine-

""•Aaitemrnt oTut,e rue. — Du même M. Masquilier vteut 
enst i te une requête sollicitanl le classement d'une nou-
veite rue au quartier de l'Kpine. Même solution que 

I ucottvuri agricole à Tourcoing.— Le Comice agricole 
offre de domier l'année prochaine le concours agricole a 
Tourcoing. Les commissions des fête* et de» lijiauces 
examineront l'affaire. 

Demanda de tuboeutioni. — M. le Maire donne lecture 
de demandes de subvention* du Club Fmde Siècle et de 
j'Ciiioii dru»i(ifig.ie.H.'Uvoi aux commissions. 

J.c pièt du linae. — Le Conseil douae ni. a v , , l 
ble t l'aliénation d'un titre de rente (4200 fr, 
ponrvoo aux frais de 1er étublisseinenl. 

Sert*é de l'ebouage. Le Conseil approuve le cahier 
des charte*» pour ia fourniture des pailles el fourrages 
.destines aux «tievaux de l'ébouage. 

Cession! de terriens « ta voie publique. — Le Cousen 
autorise le Maire à siguer deux acles relatifs à ia cession 
«le o» ..-elles de terrain a la voie publique, et vote les 
créait* nécessaires i ces acquisitions. 

fe*tuii\t de retraite. - Au nom de la commission des 
nuance* M Théry Rasson orésente un rapport lepdani 
à liquider siar )a hase de i»7 fr. 50 la pension 4* retraita 
de M. Louis fJriH.onprez, employé d'octroi depo!« le *«r 
février 1878. Vkq«W. 

Institut Colbert. — ftar le» concluaions de M. Dupont. 
Pini orteur ds la coiiiinissioii .Je l'instruclion publique. 
î« i - !msei l adopte le nouvel h o r a i o des cours de langues 
vivantes ."ow lesquels des ladeuiuités sont accordées par 

* La place de i£ oart de Tourcoing Ici- francs. —M. ï a c k 
donne lecture du rapport suivant de M. Craque : 

„ iians la >*ance du » novembre dernier, vou» avez renvoyé 
. une nouvelle étude u,i» ynimissions réunies des Un 

n à Venet d'obtenir «5 mètre* de largeur «a Urrai» ». 
uîîïf Ja longueur de sa proliriela 4 raison de IS fr. U mètre 
carré. «I l'engagement par ki. ™gg*£j^~2£"T£ M° 
face de U .tare que des maisons d habitation». Le i élus ae_«•. 
1 ibtr/hiï»r5»ecepterrrtte dernière clause oblige vo» romwis-
siou l"oui Jutv&u de ne pas donner suite a cette demande 

.. I de voter des ieiiierriemeiit, à M. le Maire p< 
•ju'il a faites auprè» <U M. Tiberghien. » 

Ce rapport Mt adoplé «an» observation. 
Laboratoire de bactériologie a fonder a Lille. — Di-

masuUde subside. — Le rapport suivant de la Commis 
sioti «te» J- inances est dépose par M. Muiler ; 

« La Ctsaiwissiou des finances s'est occupée de la demande 
fat -^arTiTrUede Lille à la ville de rpnreaxng d-un subside 
»m- U.rféa'tion d'an laboratoire de bactériologie a Mlle. 

1 » Votielii.'inission reconnaît lutilile^ de cette " « t i o n et 

^ a n a i s e r ^ i n o u V ' ^ ^ 
« « t i o n . un leaint de vue moral «t jjBcuniaire, J u . VJ»"»*' ** 
"xeral du Nord et des Conseil» generau* df* àeuaittmnU voi 
s ^ T e L n o i e c'est a prévoir.Ta ressort de ys Ljporatoire doit 

a lin 

le Maire. - X m, il u i 
Riubt ix !• so eile sans pou. 

.t Théry Itatsaa Nous av..ni cuiislale upe d' tui|j)!ioiijie 
d (Kl, h c t o i l r i s : si nous n in en ten. UIS.MI l 'ux haB. 
ta»)», i .us n'aurions que 1U2.000 frai s : c'est d me 40,ou.. 
f- n i eo p'U- que nous ,.v..us pu inVeuir Avec n- r u- i. 
l •• \ . i.-.ce. n us serions plntdi en d-iic t. 

Benorst. Il l'un fis.-e don- an -- .i 

i l . M.II.C d -o .p .1-. | i ou .e compte pi:.s ,iar lie lu i tre 
et qu'on i .une les .nnneaux. 

M. le M i.re. - Mois il y a un vérilicatetir des poids et 
• ce-ur . a qui i.iiv.oihe ce soin. 

\l. r.i-lt. — Tonl le monde sait que les braeaeurs utet-
l. ni ce i eau dans la bi re. M. Benoist base, son raison-
Neoi.nt ur 1*10 d"bits à raison de 5-2 roudelles par an. 
Caa b.ses sont peu sérieuses taudis que le rapport s'ap-
pnie sur les chiffres des contributions directes Le jour 
oh il y aura de l'intérêt pour la ville de recourir à lexer-
c c e , nous prendrons ce moyeu, mais pour ie moment, 
volons ralioiinemeul de Ht WM francs plus avantageux 

M. Ii.'.n fail remarquer qu'à Roiihaix quand ou a en 
recours à l'exercice l'aboiuiement était llxe sur un clnf 
fre plus bas que celui qui été adopté à Tourcoing, droit 
qui depuis a toujours été majoré. Cette année, alors qu'il 
est reconnu que la productiona dimiiiué.vousappliijuezia 
u;'•nie somma et les brasseurs paient sur la hase de 2A0|0 
de . i lusqu' i i sne fatinqiient.Si la ville de Roubaix agissait 
colonie nous,elle obtiendrait des résultats bien meilleurs. 
H ne faut pas oublier que la première année a causé, 
à Roubaix, un deCcit. sans compter les eunuis du régime 
de l'exercice. 

M. Benoist insiste pour la mise en application du ré
gime de l'exercice. 

M. le Maire. — j'estime que l'exercice nous donnerait 
des résultats beaucoup inouïs avantageux. 

Les conclusions du rapport sont adoptées par 24 
voi x. 

M. le Maire. — Nous aurions eu aujourd'hui a traiter 
la question desclochers. Mais M Salembien, rapporteur, 
est malade, M. Drou ne s'est pas préparé et plusieurs 
membres,dans la persuasion que la question ne serait pas 
traitée, ne se sont pas rendus a la séance. Je propose 
donc que le discussion soit remise à une prochaine 

M. Tack se rallie à la proposition de M. le Maire, mais 
il ne serait pas, à son avis, incorrect de discuter dès 
aujourd'hui. 

M. le Maire propose de fixer au î l la discussion de 
cette question. Adopté. 

Travaux de voirie. — L'agent voyer cantonal avait pro 
posé de confier au service vicinal le service d'entretien 
destrottoirs en scories sur les routesdépartementales.tra-
vail actuellement effectué par la voirie municipale. La 
Commission de la voirie, par l'organe de M.Cruque,propose 
le maintien de l'étatactuel et de repousser la proposition 
de l'agent voyer. — Adopté. 

— M. Muiler dépose un vœu teudaut à ce que lu systè
me décimal soit appliqué strictement comme l'exige la 
loi pour la mesure de la bière. 

Celte motion est appuyée après échange d'observa
tions. 

La Conseil s'ajourne au 21 courant et la séance est 
levée, 

Comme Prime extraordinaire 
a ses lecteurs, la librairie du Journal de Rouba<x met en 
yente, au prix de t f r a n c s , et 1,50 par la poste, un 
ALB(5H DE MCSIOUE superbe, composé de romances, 
et de morceaux de piano choisis. 

Titres des morceaux : 
I. Célèbre Mennet. — '.. Cantate. — J. Le Gondolier. — i. Air 

d'Orphée. — 5. Marche funèbre. — *. Les Plaintes de la jeune 
ulle. — 7, Le Te-,eut. valse. — 8 . La Truite. - 3. Joulou-Cron-
stadt. marche. — 10. $érènade de Don Juan. — 11. Annetle. 
polka. — U. L'Eloge des larmes. — 13. Polka des Fous. — H. 
Chant de Mignon. - 15. Air Pavon — 16. La Sérénade. — 17. 
Polka lente. - 18. LAuueai. Brisé. - ItKBodeigky- marche.— 
V0. Air de Renaud. — î l . La Vie pour le Tsar, malarka. — M. 
Sur 11" .u l met in. —M. linrtto de la Flûte enchantée. — a*. 
Quadrille des Lanciers. 87890-3S9SÎ 

T. ^T;£V*X-.-ÏÏÏ 
oe lé té r é g i o n a l e d e s arenlceote» «a tfarfi de l a 

F r a n c e - l-i séance mensuelle • (.4 ..,,..„, ^ j . ^iu,;a.i<, 
- ., oii.-ies du Nord de la Fraéce a elq 'o-uti i L'H 
8 .(• . i i i b - , sous la pr-sideuce»de ^H^Utuc 

président 
"". le pré 

ren «signant 
tureen pro 
ouvrage» offerts a u g o c i é t é par Mgr Oahaisnt», pre*«teni 
de la Commission historique do Kocd. 

Ces ouvrages, du plus grand Intérêt, te rapporlentaux 
objets d'art qui exislent dans les édifices publics de l'ar
rondissement de Lilleet aux nionumeets dndéparteoteBl; 
H» ont Hé rédigés en exécution d'un vœu du Conseil gé
néral du .Vorè . 

Pes féllellation* «t d** rernerqenients sont adresses à 
l'auteur de ces deux remarquables «uvraies . 

Le meilleur régénérateur 
êtes forces que l'on puisse 
employer contre : l'êpul-

« sèment des organes, les douleurs de 
t't\jfjj% ''ssicmac et de la tête, les mauvaises 

\ | digestions, les maladies du foie, des nerfs 
\% et toutes (es maladies résultant de 

V] la fatigue et dos vices du sang est la 
f j Tisane Dussolfn; 
t*,I* meilleur toniaue, dépuratif, antl-
.JZicireux et antibilieux connu est la 

Tisane Dussolfn. 
f '/est un fortifiant et reconstituant des 

wrecs et du sang. Suivant les doses, la 
lisune Dussolln 

produit un BlMQiwraMt, Laxatif ou Pur-
\ gu'ttl, et gaèriï ia constipation en régu/a-

I risant les fonctions; elle combat l'anémie,. 
J lu ctiforose, les lourdeurs et maux de tête; 

-Â m rhumatismes,, la goutte, les douleurs; 
elle reconstitue et purifie le sang et chasse 
les humeurs. Prix : 4 fr. 50 le flacon. 
Exiger sur chaque flacon la marque de 
fabrique déposée : une amazone à cheval. 
La Tisane Dussolln se trouve â Paris 
chez Derbecq, Pharmacien, 24, rue de 
Char o nne, et dans toutes les pharmacies. 

Une Notice explicaUoe indiquant la manière de 
s'en servir est Jointe à chaque flacon. 

eu paiement un de ses canareliers auquel il fournissait 
de la bière non point en rondelles, n 
J e l l c . La somme. réciajjiée.»!éleva;t 
>-• > fr. »1 pour f lantiture de bières, et 7 (r. 50 pour frais 

de protêt. 
i - d b.tant refu-a de payer, alléguant qu'il y avait 

lieu à règlement de comptes, par ce mulif que les denn-
eiudeliesirc contenaient pas lu quantité de 81 Mires que 
!•• ai' c inte'iir uor. nain lient c l u q i i ' il oui m: délie ". 
I offrit, d a reste, le paiement, sou- défalcation il'nne 
•n im représentant, d'après lui, I. q u i n t i é de bière 
; init iant- M* Hoche a développé îles • nie u-i ms dans 

ce sens. 
• VmiL.cn représentait les intérêts de M. Vandame. 

L'affaire est renvoyée au 7 janvier prochain. M. Bonté a 
té nommé juge enquêteur. 

demi-ron- ( Vanluvten, 7 jou 
J3 fr. SU, don 
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t,l mois, rue des Longues Haies. — Marguerite 
. Ilotel-Dieu. — Céline Duquesnoy, 31 ans, 

ilé'Soiibisê. — Césaa Dessauvavïe. S mois, rtie des Longues-
Haies. — Julie lliimori. 61 ans, rue de llohan, U. — Plulonlène 
VnnoVfi.itte.JT.rue de Sagbbie. KM 

W00Ki)lse. — 0é1ar<stiimsi4*aiU4Uues du mardi u dé
cembre. — Albert Cuvelier. an llaflnt. — Piilydbr •fandenhae-
ghe, rue des Francs. — " Madeleine Vanhove rue Fin de U 
Guerre. — lléclarations de décès. — Charles-Louis Helbn, eu ans, 
sans profession, aux Petites-Sieurs des irauvres. — Fidèle Cat-
teau. Juqs 5 mois, rue St-Pierre. 7. — Philom'ne Lèfebvre. 30 
ans H mots, ménagère, rue du PetirCapsrnl. — Louise Clarisse. 
SI ans li mois. saOs profession, rue Fin ae la Cuerre. 
Sinaeve, S mois, au pont de Neuville 

cÙtirmm&W^"^®: t ' ï u ^ . 
Julien Debuf. 46 ans et Louise Vanhipiie. 33 ans. — Déclarai 
de décès. — Isabelle Houset, 78 ans. au Flégard. 

Aimé 

C o u r « l ' a p p e l d e D o u a i . — Transports. — Mme 
veuve Charles Toussaint, commissionnaire de transports 

Paris, est appelante d'un jugement commercial de 
Tourcoing, du l o mai 1801, rendu entre elle et Mil. La-
ai le et Hcgrelle.commissionnaires de transports en cette 

dernière vi l le . Ceux ci, de leur côté, fjut appel inci 
WIPIS FiJIBRES & OBITS 

Les amis cl connaissances de la famille LKVBL'GLK 
. . . . , ,. DECLKRCK, qui, par oubli, n'auraient pas reçu de lettre 

odeurs sont M" Paillet, du barreau . j , . r-.i,-^ ,,.i,*I ^ u û.Vù^ .le .Monsieur Rm. :.,- \ u « a s t e - i j 0 u i s 
• e-ir.s, ei oon. ,1 on barreau <1o ftiual. LKVF.UGLK. veuf Cil prenilère.s nO;ês de d.lôie FétiClW. 
Une association eu participation a été contractée entre FOLUUART.el eu secondesnoces de Dame Sophie Palmvre 
s parues pour le transport, par wagon capitonné, des DECLLKCK, décéd.i à Roubaix. le 9 décembre 139i, dàtis 

--.-uns de Tonrcotng-Roubaix a Pans . Des dif l icull .s sont ~ r>:i. „ n é p administre des Sacrements de notre- mère la 
bientôt survenues, et AIM. Lassalle et begrelle, refusant ste-Eglise, sont priés de considérer le présent avis 
d e c o n t i n u e r ! association, assignèrent Mme Toussaint. comme en" tenant lieu et de bien vouloir ass ister* la 

Ils demandèrent la rupture et la liquidation, un renvoi H c s , e d e c , l n v n j q „ i s r .ra célébrée le merc:edi l ï c o u -
à compter dans ce. bul. une condamnation provisionnelle i r a n l j à 9 | i e U ros , aux Vigiles, qui seront chantées le 

même jour, à i heures, el aux Convoi el Service Solen à o.OOO (r et 1,000 fr. de dommages-intérêts. Mme veuve 1 

Toussaint, d'autre part, a conclu à ce que le compte se . nô'ls.'qui "àuronl 'lioù"le'ie'udï 13 dudifmois,' *"J0 tieurës 
lOldtU p ir i ; * fr ; 10s( seulement, aiurejet de UdeipaBda | , | 4 -J, | Y . ! f | J s e S a | „ , . j 0 „ , p h , a Roubalx, L'assemblée à la 

maison mortuaire, lioulevard de la République, 18. 
Les amis et connaissances de la famille DUTHOIT 

BURETTE, qui, par oubli, n'auraient pas reçu de lettre 
de faire part du décès de Monsieur Louis Pierre DUTHOIT, 
comptable de la maison J et A. Dubar, décédé à Rou
baix, le 10 décembre 1894, à l'âge de $3 ans, administré 
des Sacrements de notre mère la Sainte-Eglise, sont 
priés de considérer le présent avis comme en tenant lieu 
et de bien vouloir assister aux Convoi et Service Solen 
nels, qui auront lien le jeudi 1.3 courant, à 9 heures, 
en l'église Saint Sépulcre, à Roubaix. Les Vigiles seront 
chantées le mercredi l i i l u d i t mois, à 4 h. - L'assem
blée à la maison mortuaire, rue de l'Epeule, 49. 

Les amis et connaissances de la famille POISSONNIER 
CAILLET, qui, par oubli, n'auraient pas reçu de lettre 
de faire pari du décès de Monsieur Henri Casimir-Joseph 
POISSONNIER, conseiller municipal, décédé â Lys lez-
Lannoy, le 10 décembre 1B91, dans sa soixante-dixième 
année, administré des Sacrements Je notre mère la 
Sainte-Eglise, sont priés de considérer le présent avis 
comme en tenant lieu et de bien voulo'r assister anx 
Convoi et Service Solemicis, qui auront lieu le ven 
dredi 14 courant, à lu heures, eu l'église de Lys-lez-
Lannoy. — L'assemblée à la maison mortuaire, à Lys 
(en face la gare de Lannoy). — L'Obit du mois sera cé
lébré eu la même église, lundi 7 janvier 1895, à lu b. 

Un Ohit solennel Anniversaire sera célébré au Maitre-
Aulel de l'église Saint Martin, à Roubaix, le jeudi 13 
décembre 1894, à 10 heures, pour le repos de l'âme de 
Monsieur Paul-Ernest Rtf'jHLLART, marguillier de la 
paroisse Saint-Martin, eponx rie La.;ie Eugénie DUTHOIT, 
pieusement décédé à Roubax , le U décembre 18,13. dans 
sa 58' année, administré des a-rf m e n u de notre mère la 
Sainte-Eglise. — Les personnes qui, par oubli, n'au
raient ras reçu oe lo'.lrc it» f oro part sont priées de 
con-idéier kepipaeul avis comme en tenant lien. 

de dommages-intérêts de MM. Lassalle et Degrclle et_ 
au contraire, a des dommages intérêts à son profit à 
elle. 

Le jugement du 15 mai a déclaré qu'à partir du 23 
mars isi i l , Mme veuve Toussaint avait encouru la rési
liation de l'association en participation. Il a rejeté les 
demande» respectives de dommages-intérêts. Mais il a 
condamné la défenderesse à payer & MM. Lassalle et De-
grelle une provision de 4,000 francs à valoir sur les 
sommes pouvant être dues par elle. 11 a renvoyé les plai
deurs devant juge, pour établir exactement leurs droits 
el comptes. 

Il nous est impossible d'entrer dans le détail des griefs 
qu'ils se sont faits réciproquement, et des discussions sur 
les élé.nents de leur compte, tels que la rémunération de 
Mme veuve Toussaint pour camionnages. Les appels recl-
proquesdes parties rétablissent le débat devant la secon
de chambre de la Cour, avec son étendue de première 
instance. 

Il nous faut attendre l'arrêt, et nous le résumerons. 
— Audiences des lundi et mardi 10 et 11 décembre.— 

MOTTE-BOSSIT CONTBE LITTV. — M* Tbevenet expose que 
M. Charles Lilty, négociant à Paris, a été déclaré en fail
lite, par le tribunal de commerce d e l à Seine, après un 
jugement commercial de Roubaix, exécutoire, nonobstant 
appel et rendu le 13 juin dernier, au profit de MM. Motte-
Itossnt (ils. Le syndic soutient aujourd'hui l'appel de ce 
jugement. 

M. Litty avait, à Paris, une usine dont l'exploitation 
cessa, quand le bail prit lin. H possédait des métier», et 
notamment pour la fabrication de tissus spéciaux. Il 
transporta ses machines à Roubaix où MM. Motte-Bossu t 
les acceptèrent chez eux. 

Les conventions ou les pourparlers des parties sont 
relatés dans une correspondance qui va de On mars 
commencement avril au mois d'août 1893. La discussion 
porte sur cette correspondance, sur son interprétation, 
sur la situation respective qu'elle fit aux plaideurs d'au
jourd'hui, sur le point de savoir si i l . Lilty 'ut eu quel-
(ue sorte uu participant intéressé ou simplement un 
épositaire e l u n représentant k Paris de MM. Motte-Bos-
nt. Le débat s'étend à l'attribution conventionnelle de 

compétence qne les contractants auraient faite au tribu
nal de Roubaix. Il s'engago eutiu sur les griefs de MM. 
B "issul au regard de M. Litty, le reproche qu'ils lui font 
l'avoir manqué à ses devoirs on à ses obligations*on-

iracluellus, la résiliation des conventions qu'ils ont de
mandée à se» torts, et les njesqres qu'ils ont obtenues, 
tant au sujet des marcliandis- s que de la cquiptabltité, 
nour arriver à liquider la situation et à sauvegarder 
leurs droits. 

Lé tnhni i i l de commerce da Roubaix a statné tant 
r.'oioe lieu de pal -nient qui eu vertu de 'Ut'il .ut.on il. 
•'.reliction ore.vue pur l e* rKulracVuits. Il •'. résilie lès 
.uV'i lio.is au profit de MM. Motte Bossut. H a coudai™* 

r. U l l y à lèoir remettre bulles les marchandises leur 
oi.,.ri#i|an| et tous l eaé lémei i l sd - correspondance e l d e 

o;.taliiliié leiàtiïs aux opérations pou, lui faites par 
x. li a pris des mesures pour assurer le», nulioti de 

cette partie de sa déeisiôu. Il a enfin renvoyé à compter /|Ci-l 
sidenl n ij'aLonl donné connaissance de divers • devant jnge. 
eiil» ni ilifs à l'euseljrnemenl de rarchilec- i.HÏ, intérêts de MM. Motte Bossut ont été défendus 

; il a ensuite rei-du cornai, de daux fWunt la première cuaiiibre de la Cour, par M* de Beau-
'" Bell. 

Les plaidoiries ont «té lonjtues. Il «ai complètement 
Impossible que uous enlrjqus ici daq§ le détail des faits 
et des moyens respectifs, s j o u s n e pntjvoqs que donner 
une idée générais, un apér^udo procès, et attendre l'ar 
rêt de la Cour que nous résumerons. 

— Audience du 11 décembre — FAILLITE. ARRÊT. — 
La Cour confirme la jugeaient déclarant la faillite de la 
société Marlen et Cie, des sieurs Gtot et Celle et de lu 
demois.elje Celle. Ella décide nne le tribunal de commerce 
de Lille a hii 14 'pfoiionwrgt hue IO «ieur Gelifj 4oil aussi 
être considéré comme ayant été cqiJitriarçiqt. 

orw. «I. eomme c'est â prévoir 
s'ètiildre s u pluaieu/s départements lie d* notre déjoarUeMiit , . .—unicjuajitéde I» première ville de notre eeB«n«in»io 
don«r?Sî î^ÛMU0 doute son approbation «AC«tÔ J»«nfc« 

somme ^ ^ l ' ^ * » ? P f « ™ 
facuetè 
qu'un h 

i «tre présenté» «omois 
HUM* serons heureux devoli au-

« M V Ï t X S S t n ^ t d» mid««n« de UUe uat InStituUon 
aussi nécessaire qu'un.laboratoire iebuj^m^^. n d w 

an*. è T r « 4 ^ e ï ^ « ^ a n e a ' d é W i ^ ^ 

F a o s l t é a o a t h o l l i o e a de Li l le . — M. Tierny vient de 
soutenir avec succès sa thèse de doctorat en droit. 

— M. Debouvry a. passé avec succès son premier exa 
men de doctorat. 

M o r t d e M. L u e i e s stem** Koits avons le regret 
d'apprendre la mort de M. Lucien Alexandre i w i u é , en
levé presque subitement à l'adectiorj •!«* siens, dans sa 
soixante-sixième année. 

M. Rouzé était un homme de bien, qui sera vivement 
regrette et qui consacrait tout son dévouement à l'œuvre 
si nécessaire des écoles libres; il était président du co 
mité des é^ojps catholiques de la paroisse Saint-Maurice. 
Il faisait aussi partie ,du Ponsell d'administration de 
l'OEuvre de Notre-Uamedë la Treille. 

Aimabl beaucoup les arts. M Rouzé était vice-prési 
dent de l'Union artistique du Nord. Pendant plusieurs 
années, il avait également retqpli les fonctions d'admi
nistrateur des hospices et du bureau da bienfaisance. 

• J P ^ ^ ^ ^ T D T X T ^ L T T Z K 
' T r l l . u n a l r o i T c r H o u u e l d e L i l l e — Audience du 
mardi 11 décembre. — VOL r/ONB-- sAu^iœcsit . — Çou» 
avons rendu compte Mer dCJCirCJnstanees dans lesquelles 
la vo i ture* lira%-dï Jf.'tStlHê-'Cojipio; qui stationnait 1 
la porto du magasin, araH été-emportée "par deuxStndivi-
dus Joseph Llbbracht, 57 ans, fergerotl, al Désiré Vers-
shore, 30 ans, mésanicieu. Le jugement avait été rende 
à rsudieftcp de mirai .'Ur rrtbnnal condamne chacun dei 
prévenu» A dia* joui s de prison. 

TC-TJOBBS uk n i i w . - " H e n r i Lambron, 21 ans, ma
nœuvre à Wattrelos,d<x jours S06 fran»:s d'amende.Emile 
Vetcandt,18, ans ptigneur, seize jours 800 fr. d'amende 
i r l b u r Temmollekot, « a n s —' 
prison, | 0 0 irancs irameade. 

m m e r r e i e M 

tlnaniè 
_ Tou 

i M. le PreUt du 
ig de ia 
Nord. » 

soumettre à » l e Uns*-le . 

T r l b s j n a l d e 
NANCJi DES rCTS-DB 
s'est p iaMési ier , 
LiUe, représente 
tiogez, juges. Un b n m e u r 

Concerts et Speclpcle? 
TosareotDtc. — f)|mancha 16 décembte, à cinq heures 

du soir, aura lieu, dans la cour J^tyomiear de 1 lldlel de 
Ville, le grand concert organisé par l'Association amicale 
des anciens élèves de l'Institut Colbert, avec le concours 
de la Société des Concerts symphoniques, de Tourcoing, 
directeur M. Frédéric Dubois, d'une section de la société 
de gymnastique et d'armes l'L'mon Tourqucnnoisc, de 
Mlle Alice Cuvelier, premier -prix du Conservatoire de 
Lille, de M. Lardinois, professeur de clarinette, premier 
prix Cu Conservatoire de Bruxelles, et quelques autres 
artistes distingués. . ' • » ~ 

Nous donnerons dans quelques jours le programme de 
(jette soirée. • " • 

Grand-Théâtre de Roubaix (Hippodrome) 
«tarcrDI 1 3 DJËCTEaCBRE 

- S* REPHÉSESTATIÛS' HBNWlPALB SVBTBHTI0SSÈE 
— *6I>BCTACLE DE FAtULLE — 

• ? i • M ^ T u r ç t R O I - * 
OPÉRA COUlQlEtBS if >ACT*sT~-MM*a\e5iA*dm 

_ _ Ad'* acte 

Prlxdes place» ordinaire. — t a lodatibn eist"on««tte 

JSil?2VUV~*"«*--1* - Oenarattmu de W H M R M é» 
r, se.™ juur» » w . . . . » . . . — - . J»*™ ' ' ^ i f T J ^ x Z , ^ ? , ^ - H \ e vïï>ban, 10. - Pernùide 

.MW temmoHekoL* Iv ans, ratlacbeur, seize jours d* | & k { $ , £ , a J î f e V ^ 'T^ètrZUTti.-Elise 
' • * * — * '•'"»*»"'' •• Oetoernny rue de P l i i d u » n W « . i M J e l e t a f PZU "ni 

Char es 'iuint.il.-- Fernande Ronmel, rue de Bartneux. — Ma 
rie Plamielle. rue de I Aima. — Dent»» 'Pattyn, rse Tourcoing, 
99. - U.,n,vje, - Hemi IHibamel, J- ans, rosipUWe, à f.o"! 

a Ihhois. n ans, dlreetHee oe l'aVolé WofsssdBjetle 
• l''on.OfetiiBger,"» s » , è«m>„T. à Oonbaix et 

..... Hnllemitert, M ans, rtqurIérer*»V>u*iix —MMaMÙ— 
de notre ville avait assigne de iéies. - Louis | l%»en,' |*ans, rue^aeTEpeW,"l^7™ 

* - MASSKKIK. - Pue aîfaïre intéressante %.-"&V' 
; d a v a n t l e t^li>«»»»»»-d» coiumerce de S ^ ^ e . _ j 

fiar^^rtPoCiTuet, président ; Boute et« pHsaHollemr 

Un Obit Solennel Anniversaire sera célébra au Maltre-
Aiilel de l'église de Mou veaux, le jeudi lis décembre 
1804, à 10 heures l i î , pour le repos de l'Ame de Dame 
Sabiue-lléliise LEFKHVRE, décédee a Miniveaux, le 13 
décembre I8V3. dans sa 77e année, administrée des Sacre
ments de notre mère la SIe Eelise. Les personnes qni, 
par oubli, n'auraient pas reçu de lettre de faire-part, sont 
priées de considérer le présent avis comme en tcuant l ieu. 

mmm mmumm 
I.'a0a4re T r e m n l l e r - Cest M* liattii, du barreau de 

DO'iaL qui prdsniiti-ca devant la Cour .l'a«sises 11 .1- fens" 
de rreniblier l'assassin présumé d u uiatlirJiXCBX F.wlo , 
qm. .iiiisique nous l'avons, tatsii , a uiû tu.: l!, O'.nplele 
ment deiwcé a Buenos A.res . 

. • r r e s t » * 4 e e i » 9 « * M e h i s t p 4 fMm% Aa«a>n<l -
Mardi, vert sept nt-ure, el ueiuie <\>i out iu . la ^eu.lanne 
ne de Saint-Arnaud rencontrail dans la ville un individu 
à mine suspecte, qui refusa d'abord de repoudre aux 
q usiions qui lui étaient adressées. 

Conduit devaut le maréchal des logis, il finit par dé
clarer se nommer Lucien Memieveux, âgé de I» ans ou 
vrier mineur à Wavrecuaii}. Cet individu, qui p.asjb pour 
un anarchiste aaqgereux, éia.t depuis Tqnglemps rocher 

ne. 11 a été mis en état d'arreslatiaq. 

U n * t e n t a t i v e do d é r n U l s m e n t à. Hendsehoote . — 
l'neeuquéle est ouverte au sujet d'nne tentative de dé 
railleuient qui s'est produite près d'Hondschooto.Des mal
faiteurs ont placé des pierres sur les rails ; la locomotive 
a failli sauter hors de la voie. 

C'est le troisième attentat commis denuis |.inauguration 
du nouveau cqetiiin'de fei> des plàn'dre», c'est-à-dire de
puis deux mais. 

V o l à l 'égl ise de U e t t r e c . — Des iHalf:,iteiirs se sonl 
introduits avec effraction" dans l'église de Lietlres, ont 
fracturé la serrure du tabernacle, qui était vide; ils ont 
forcé aussi plusieurs troncs placés dans la sacristie, 
mais leur récolte a dû être maigre, car M. Lamiaux, curé 
de Lieltres, avait vidé ces troncs quelques jours aupara
vant. 

a S E î X j C S e - K ^ T J E ! 
M. l 'abbé D a e n s à l a Chambre . — L'abbé Daens, 

accompagné de M. Van Bunnem, qui fut candidat séna
teur a Alost. est »Hè, mardi, cbQitlt s» placé a» Parle-
méat. 

L'honorable député occupera le siège entre M.Huysbau-
wer, député ouvrier de Gand, et M. Broers, bourgmestre 
de Matines. 

Le» pièees de l'élection d'Alost n'étant pas encore par
venues à la chambre, la vérification des pouvoirs de 

-«M. Woéste et Daens a «a*Hrerem#e à mercredi. 
M. Daens est arrivé à J heures à la'Cpaïnbre. 'Des cu-

rlenx, la plupart des catnoliquès d'Alost, massés devant 
les grilles du parc, ont fait une ovation discrète au 
nouveau député. 

M. l'abbé Daens a longuement conversé i la Chambre 
avec M, l'abbo Keeseu, sénateur provincial du Lim-
boarg. 

Ayant appris que les pièces relatives à l'élection d'Alost 
n'étaient pas arrivées a la Chambre, M. Daens a quitté la 
salle de lecture après s'être entretenu avec plusieurs dé
putés. 

On a interrogé, durant la séance, les membres de la 
droite sur le point de savoir si l'élu rrAlostieralt'Convo-
q S l * . u f réunions da la droite. Quelques nie*iibtes se sont 
Blsllnvnésf fjsr Feur zàle' ft^agiiHanpie» d e èerlains de 
•Vgyy-cllegn.es poor les amener à donner nne réponse 

Comme nous l'avcns dit, M. l'abbé Daens s'est trouvé, 
à pa' tir de -s heures, an Palais de la Nation. 

S'empressaient autour de lui : MM. Huyshauwer,«repré 
sentant de Gand ; Janssens, député de St-Ni:ola», et M. 
Coremans. 

On se rappelle que M. Coremans est allé, il y a buit 
jours, faire une charge à fond, à Alost. contre M. Daens. 

Néanmoins, il. Coremans n'hésite pas à sonbaiter la 
bienvenue à son collègue, qui déclare être enchanté de 
trouver un ami dans t adversaire de la vaille. 

M. l'abbé Daens s'est présente mardi matin chez M. 
Heeruaert qui l'a reçu avec cordialité. Le nouveau 
député d'Alost a fait la même démarche auprès de M. de 
ilur et, qui était absent. 

A son arrivée à la Chambre, l'honorable chef du cabi
net est allé directement-à M. Çaens, lui a serré la main 
nt lui a dit: « J'ai regretté d'être absent tantôt: j'eusse 
été heureux de recevoir an des députés catholiques 
d'Alost. » 

M Daens est resté jusque trois heures en compagnie 
.le M. Van Bunnen, dans ie salon de la Chambre. Plu
sieurs députés de ia gauche, qui sont d'ailleurs dans de 
bous termes avec nombre de députés de la droite, se sout 
fail présenter i lui. 

M. De Bruyn, ministre de l'agriculture est, comme on 
le sait, l'ami personnel de l'abbé Daens : il l'a compli
menté chaleureusement. Puis 1! a présenté le nouvel élu 
à M. Delbeke, député d'Anvers. 

A 3 11. 03, M. l'abbé Daens a quitté la Chambre par 
.'issue donnant sur la rue de Louvaiu, afin de se dérober 
aux manifestations du public massé devant l'entrée prin
cipale du Palais de la Nation. 

M. l'abbé Daeus a déclaré i un rédacteur de rIndépen
dance qne « s'il eût été à la Chambre ces jours derniers, 
il eût voté contre la dotation du comte de Flandre. » 

A l a Chambre . — .S'uotice <ju mardi 11 décembre. — 
M. le président De LanUheere a notule a la Chambre le 
décès de M. Cambier, député de Thum. Une députation de 
onze membres se rendra aux funérailles du regretté dé
funt. 

M. le président a donné lecture d'un projet de loi éma
nant do M. Lorand et de ses amis politiques ; ce projet 
tend à abolir le droit de licence et à modifier le régime 
des alcools. 

La Chambre reprend ensuite la discussion du budget 
les dotations. L'article S, réglant le traitement des mem
bres de la cour des comptes, adonné lieu à une discus-
-iou assez animée. M. Bertrand a demandé qu'on fixât 
l'âge de la retraite des membres de la cour et qu'on rele
vât le traitement des petits employés. Un amendement 
tendant à relever ces traitements avait été déposé par 
IL Theodor. 

Après M. de Trooz. qui a prié M. Tbéodor de ne pas in
sister, M. Mesens, partisan du relèvement du traitement 
du petit personnel, a exprimé le désir de voir cette me
sure faire l'objet d'un travail d'ensemble. L'honorable 
député indépendant de Bruxelles a rappelé les promesses 
faites par k gouvernement. Celui-ci, par l'organe de M. 
le ministre les finaue.es, les a renouvelées. 

L'honorable ministre a promis de s'occuper activement 
de la question. M. Theodor, satisfait des déclarations mi
nistérielles, a retiré sou auicudeiiiant, qui a été eussitôl 
repris par M. Defnet, socialiste. La Chambre a rejeté 
l'amendement et adoplé le budget des dotations par ai» 
voix contre zd. 

Elle a abordé ensuite la discussion dn budget d e l à 
dette publique. M. Denis a prononcé d'une voix sourde 
nu très long discours où l i a demandé au gouvernement 
de reprendre l'amortissement de la délie publique: il a 
demandé aussi pourquoi l'on avait ajourné la conversion 
du 3 1 ( 1 p. c 

M. de Suiet de Naeyei-, m u i s l r - d e s finances, a répondu 
qu'aussi longtemps qu'il faudrait emprunter il était pres
que absurde d'auiort'r. C'est, en somme, vouloir en même 
temps combler et recreuser un même trou. Il n'y a d'ail
leurs pas lieu de considérer avec effroi notre dette pu
blique. 

La s;luali3ii financière de la Belgique est.au contraire, 
des pius brillantes. Car, eu regard de la dette, il faut 
mettre le capital productif acquis au moyen de cette 
dette : nos chemins de fer, nos canaux, tons nos travaux 
publics, dont la valeur est supérieur» s a chiffre de 1; 
dette, laquelle est ainsi plus que couverte. 

Quant au 3 1|2 p. c , le gouvernement n'a nullement 
renoncé an projet d'eu opérer la conversion, mais il ne 
peut encore indiquer l'époque de cette opération. 

A la lin de la séance, M. ûorand a demandé au gouver 
suisse, qui se propose de réunir uue conférence pour 
étudier une législation internationale du travail. 

M. le comte de Mérode, ministre des affaires étrangères, 
a répondu que !a Belgique n'avait encore reçu aucune 
invitation officielle, mais que 'ce t t e invitation sera ac 
cueillie favorablement. 

MM. N'yssens et Vandervelde ont pris la parole sur le 
même sujet, mais M. le ministre des affaires étrangères 
a fait observer que cette discussion était prématurée, au
cune invitation n'ayant encore été reçue. 

Menia . — Un télégramme à Sa Majesté le roi. — Pen 
itaul le banquet, qui a réuni lundi à l'occasion de la 
Sainte-Barbe le corps des pompiers à l'HdIe] de la Station, 
ceux-ci ont tenu à affirmer hautement une fois de plus 
leur attachement et leur (Jevouement à Sa Majesté le roi 
Léopold fi et à &»u auguste famille. 

Après que M. le commandant Swaels eût porté un 
toast à Sa Majesté, M. le lieutenant Berdal proposa d'en
voyer un télégramme exprimant au Roi les sentiments de 
patriotique et inviolable attachement à sa personne qui 
animent le corps des pompiers de Menlu. Ce télégramme 
fut aussitôt rédigé et envoyé.Très touchée de cette marque 
de respectueux attachement, Sa Majesté a répondu mardi 
matin en termes émus remerciant le corps des pompiers 
de tous les sentiments qu'il lui témoigne. 

Mort da l ' empoi sonneuse d'Husseig-ales M.irif.-
Nathalie Bal qui, le U a v r i l 1892, empoisonna son mari, 
Jean Vancauwenberghe, 4 Huswignies, et qui avait été 
condamnée aux t e a V a u x fQrcéS| ^ mot[e< | u n d i , des 
suites d un phtiiie pulmonaire, à la prison de Mous. 

H e r s e a n x . — Fol d'une balle de ca/é. verl. Dans la 
journée de dimanche, M. Demerlaere, boutiquier au ha
meau des « Dations », s'étant absenté, s^u domestique, 
Jules Middclar, en a o ro|"é pour lui enlever uue balle 
de café vert d'une va'ridr denvirou ll.'i fr. Middelar a 
ensuite pris la faite. On croit qu'il s'est réfugié en Fran
ce, d'où il est d'ailleurs expulsé. La rfoauarnierie de 
Mouscron a ouvert une étiquete. 

prendre les patrons.— Recettes de ménage.— Renseigne
ments. — Supplément littéraire : Au tournant du chemin 
(suite). 3909iJ 

CHOSES ET AUTRES 
Remarque faits par nn observateur à la porte d'un 

commissionnaire au Mont de-Piété : les personnes qui en 
sortaient pouvaient se diviser en deux catégories de phy
sionomies bien distinctes. 

Les unes avaient l'air emprunté. 
' terautre* l'air dVgfitie. * 

• » 
Contradictions de la langue. 
Dans nn dîner, deux convives expriment leur affection 

particulière pour le poulet. 
L'on dit : 
— Le poulet, c'est mon fort. 
L'antre avoue : 
— Le noulpt, ck>st mon faihm. 
Deux phrases de sens contraire grammaticalement el 

qui ont ici la même signification, 

CONCOURS Dt CHIENS RATIERS 
Le sieur Clovis De 'Winter.de Tournai, informe les amaUu 

de Houl.au ToniToing. que les J premières caWex>ri<" <• 
i-oncours de dimanche prochain sout garanties. ^ ^ kslSJ 

THEATRE DE ROUBAIX fsitne rues Archimède et 
H chard Lenoir . Direction : M " » V E U V K G . DESCHAMPS. — 
iiureanx à t» b. 1/2. Rideau à 7 h. 0/0. — Jeudi 
13 déeembre. — G i t r o l e t t e , drame à grand spectacle 
en S actes et 8 tableaux pius un prologue eu 1 acte. 

B I B L I O G R A P H I E 
A l m a a a r h «le l a j e u n e « I l e . — Beau volume in-4» 

de 64 pages texte, impression de luxe, nombreuses gra
vures. Edition de luxe, droché, prix. : (r. 1,08: Edition 
en cartonnage de luxe , prU^fr, « , to : Edition ordinaire, 
prix : fr.Q,SQ. 

A l r n a n a t - h d e » e n f a n t s d e M a r i e . — Un volume 
grand in-8» de 80 pages. — Edition de luxe, encadre
ment â chaque p., enrichie d'une belle chromolithQzr 
Prix : fr. 0,80. " ^ 
Jeunes filles chrétiennes et rnfqafj & .Varie ne sont pas 

des synonymes, et ces oeux Almanacbs ne se ressemblent 
i a s . Le premier est divers ainsi que sont diverses les 
curiosités et les préférences de Mesdemoiselles nos filles; 
il s'y trouve un peu de tout, mais ce peu est excellent. 
Il n'en saurait être autrement, puisque l'Almanacu sort 
des mains de Mme de Gentelles, l'auteur s$tiu}é datant 
de publications pour la jeunesse, ta biagrapbt. attitrée 
des Ames d'élite quiv oui embaumé le Sacré-Cœur d'Amiens 
— Le second Justine étroitement son t i tre: rien ne s'y 
trouve qni ne tende A faire aimer davantage la Très-
Sainte Vierge par celles qni se glorifient de \u\ apparte
nir. Ne croyez pas cependant qu'il y ait de la monotonie 
dans ces pages; tous les temps, depuis les catacombes 
jusqu'à notre Un Tle siècle, tous les peuples, tr>»j l e s 
sanctuaires de Mairie, tautes les prore*»'*-; tons les 
saints, s'y renoontrent pour saluer j \ . o u r célébrer nnnr 
remercier celle dont il » « é d i t : Beaïam mttSsZ omnes 
gencrahones. — En vente à la Société de Saint-Augustin, 
A Lille, et dans las librairies catholiques. 3«o»6d 

i_* Mxif+e • l l u s t r ' é e - Sommaire. - Robe en cbeviot 
bouclé. — Toilette de promenade. — Robe du matin pour 
petit garçon de 5 4 7 ans. - Rope flu matin pour enfant 
d q l 4 2 ans — Costume pour petit garçon de 3 à l a n s . -
Robe pllésee pour en f in t d e t s mois à 3 ans. - M u l e 
brodée pour dame. — "Etui à b r o s s e . - Etni i lôrguôtte.— 
Palette, - Tablier pour petHo fille de * â J ans. — Panier 
a ouvrage, — Tapi* noor les pieds. - Têtière ou petit 
tapis. — Corsage-blouse en lainage. — iftobe de prome
nade. — Robe avec gilet et veste. —Toilette parée pour 
dame d'un certain âge.— Robe de bal poui jeune fille.— 
Coiffure parée pour clame âgée. — Coitfnre simple pour 
dame âgée. — Grand col.— Garniture» de fleur».— Robe 
de bal. — Robe de bal en mousseline brodée peur jeune 
fille.—Toilette de spirtirst s ç w e d e b a i p o 0 r f a u n e fille. 
r- atanitap de soie. — Couvre-téte e n dentelle. — Robe 
popr petite fille de 9 A 11 an», — Desciwtion de toilettes. 

— Modes. - Caulorencej. umsieaie» : X X . - Variété» : U 
f rétention. — UdrUcaimte pratique : Ylîl.— Manière de 

t . A r t f r a n ç a i s , revue hebdomadaire illustrée. — 
somiiiairj du numéro 398. — 8décembre 189i. - T e x t e . — 
La Millième de Faust. — La Femme-Artiste. - Les Expo
sitions. — Maximilien Luce. — Nos illustrations. — L e 
Musée Carpeaux. — Echos artistiques. 

Il lustrations.— Mlle Georges-Achille Fould: Portrait 
de Mlle C. Alphée Dubois.— J.-H. Carpeaux : «Le Louvre 
inconnu». Fragment de décoration. —Etienne Joannon : 
Au tournant de la roule. — J.-J Rousseau: Fin de 
séance. — Fernand Lequesne : Le Torrent. 

Abonnements : France J l n an, 20 fr, : — Six mois, 
10 fr. — Union postale: IRt an, 24 fr.; — Six mois. 12 
francs. —Le Numéro : 40 centimes Rédaction et Adminis
tration : "ri, PassagoChoiseul, Paris. 

J o u r n a l d e In J e u n e s s e . — Sommaire de la 1149-
livraison (8 décembre 1894). — TEXTE : Robinson et 
Itobiusonne, par Pierre Maél. — Delphes et Olympie, par 
Henri Norval. — Les nouveaux paquebots transatlauti-
' i u e s ' ~ Histoire de vingt quatte sonnettes, par René 
Bazin. — Les résistances dn cheval, par E. Unhousset. — 
Verre soufflé et filé, par Daniel Uellet.— Chaque numéro, 
10 centimes. 

ILLUSTRATIONS DE : A. Paris, MyrLacli, Le liianl, elc. 
ABOA-.NEME.N-TS : Un an, 20 fr. Six mois, 10 fr. 
Hureaux à la librairie Hachette et C'*. 79, boulevard 

~aint-Germaiu, Paris. 

ASSURANCE CONTRE LE FEU ET LE VOL 
L E S 

COFFRES-FORTS 
GRUSON 

GARANTIS INCOMBUSTIBLES 
Tout en Fer et blindés d'Acier 

L I L L E , 2I,~RUE ROYALE, L I L L E 
3.0-18 E n v o i d e T a r i f s s u r d e m a n d e . S32oo ^"tÉiwaTTar -

TAPIS 
TENTURES - LINOLEUM 

portières . S p é c i a l i t é d e C a r p e « de tous 

T Z , „ * V , t a S * ? 2 e » P e l ^ h e soif , l â î ^ et co ten . £ i n o l > n . a p o u r p a r q u e t » e t 
e n c a l e r H , d u i s toutes les qual i tés . 

TAPIS DE SMYRNE 
- ^ H » u W é m e n t . B r o d e r i e » en tous 
g * W » ^ * i | i M M l l » l fantaisies et de style 

fOOKJMTlRESpourtous ouvrages. 

t. DECRAENE-MATHIEi; 
28, rue de la Gare, ROUBAIX 

" V o u s , « f f r o n u à nos l e c t e u r s u n l ivr -ede c u i s i n a 
f " ' 1 *" 6 <" simple: d o n t l es e x p l i c a t i o n s conc i s so 
donnent en peu de t emps un<- connai s sance parfaite 
t.e 1 art cul inaire . Los m e n u s pour chaque jour d e 
1 a n n é e sont en rapport a v e c ion product ions de ta 
sa ison et permettent a u i m é n a g è r e s de var 'er l eur 
l a t s a n s a u g m e n t e r leur budget . — P r i x OXCOP'LI.W-
lioi : 3 francs ' j 7 - 0 

La température c o m m e n c e à s'abaisser c ircons
tance favorahle a u déve loppement des microbes oui 
engendrent des bronchi tes , r h u m e s catarrhes 
grippe. l e S I R O P PHKNIOUK D E Y I A I . es t l 'ant isept ique 
par e x c e l l e n c e qui c o m b a t v i c tor i eusement c e s diver
ses affections. :Î1)08"K! 

GUERISON 
RADICALE des Maladies Swrttèi 

s»—1 D T 7 A T T OAnTr.us. EC?AÏ\\\< 
«ALAMiianBL* J r X Z * / \ V J 'JLCEBES V«M(HJBUX 
< u n s u l l a l i o n s t o n s l e s j o u r s , d e t > » . à % »T.. par 

M. VANDENDRIESSCHE 
mèdedii-coasiiltaut spécialiste 

I . l l . l > F ; , O , r u e P u é b l a , B , I . I I . I . r , 
r O M U A D E A N T I H E R P È T I Q T J E 

Pour Dartres, Eczémas, Démangeaisons 
î fr. 23 le pot; i fr. aj par làaadat^HHt» 

l 'nc n a t i v e s p é c i a l e e s t e n v o v o o GHITIS 
SOU» e n v e l o p p e c o n t r e t i m b r e . le o , 10 ç.SHtiJ 

'^'''^''SiBSJESmmsSMt^mmEÊÊlsmsmsmsmÊtsMWÊm ADRESSE COMMERCIALE 
l i l l i id i sede bobinots. ouvrages divers, M i j a m n m e-i 

«Mal , E d o u a r d l l c T r c t i u , tourneur en bois ro» 
Plntar^ue Roubaix. ' 

MllUTil fSDOSTRIEl 
a l COMMERCIAL 

cVUE DES MARCHES 
MARCHES D'ORIGINE 

B u e n o s - A v r e s , \0 d é c e m b r e . 
• - cour» de Vor es t 4 3CS 0 , 0 p ias tre» p a p i i r 

o o n n a i e . 

P o r t - K l i z a b e l h , 17 n o v e m b r e . 
L e m a r c h é pour l a i n e s e n s u i n t e s t t rès d é p r é c i é 

e t les p r i x r e c u l e n t p e u à p e u . Q u e l q u e s pe t i t e s 
par t i e s o n t é t é a c h e t é e s p o u r B r a d f o r d s u r la b a s e 
de c i r c a 4 d . p o u r m a r c h a n d i s e p a s s a b l e m e n t l é g è r e 
K a r o o ; pour l e C o n t i n e n t il s 'est fa i t auss i q u e l q u e s 
a f fa i res , t o u t e f o i s l es t r a n s a c t i o n s o n t g é n é r a l e 
m e n t o f fer t p e u d ' i m p o r t a n c e . A u x e n c h è r e s i l a 
é t é offert j e u d i a u - d e l à d e 7(X50 ba l l e s l a i n e s t a 
s u i n t : q u e l q u e s ba l l e s s u p é r i o r l o n g u e s c la ireg 
b l e u â t r e s o n t o b t e n u 5 d . , t a n d i s q u e p o u r u n e 
t o n t e s p é c i a l e K a r o o , de t rès bonne q u a l i t é il a é t é 
offert 4 l j 4 d . D ' a u t r e s l a i n e s K a r o o , longrues, b o n 
ne c r o i s s a n c e , f r a n c h e s d e g r a t t e r o n s m a i s p a s s a 
b l e m e n t l o u r d e s o n t e u a c h e t e u i s à S l | 2 e t 3 5 i 8 d . , 
q u e l q u e s lo t s de q u a l i t é ind i f férente , lour l e m a i s 
f r a n c h e de g r a t t e r o n s à 3 l ] 8 d . L e s l a i n e s s n o w 
w h i t e o n t e u la v e n t e de IJO bai m a r c h a n d i s e p a s 
s a b l e m e n t bonne à 14 l | 2 d . P o i : r l e r e s t e il n'en a 
é t é offert q u e très p e u de c l o s e e n v e i n e e l r ien à 
des p r i x r a i s o n n a b l e s . — C h a n g e s u r L o n d r e s à n o 
j o u r s de v u e 1 3 | 4 o jo e s c , 

MARCHÉS D'IMPORTATION 
A n v « r « , 1 3 d é e e m b r e . 

(par eétéyrqpM) 

L e H a v r e , 11 d é c e m b r e . 
(D'un correspondant particulier) 

Laines. — M a r c h é c a l m e , la co te de c e m a t i n a 
é t é la i s sée s a n s c h a n g e m e n t . 

A t e r m e on a n o t é 6 7 5 bal les d o n t d é t a i l s u i t • 
1 9 5 b. d i to s u r j a n v i e r de 9 6 , 5 0 à 9 7 ; 7 5 b d i t o 
s u r m a r s à 1 0 3 ; 5 0 b . d i to s u r a v r i l à 1 0 3 - 12JL b 
d i t o s u r m a i de 1 0 3 à 1 0 4 ; 5 0 b . d i to s u r j u i n à 
1 0 4 , 5 0 ; 6 0 b . s u r a o û t à 1 0 5 , 5 0 et 5 0 b . d i to s u r 
s e p t e m b r e à 1 0 0 . 

V o i c i l e s c o u r s Ue c l ô t u r e : D é c e m b r e !H>,»» 
j a n v i e r 9 6 , 5 0 , f é v r i e r l o i , » » , m a r s 1(12 5 0 a v r i l 
1 0 3 , » » . m a i 1 0 3 , 5 0 , j u i n 1 0 4 , 5 0 . j u i l l e t 1 0 5 »>, 
a o û t 1 0 5 , 5 0 , s e p t e m b r e 1 0 6 , » » , oc tobre 1 0 6 5 0 * 

MARCHÉS OE CONSOMMATION 
A L L E M A G N E 

Berlin, 8 décelfcbre. 
(ù'vn correspondant particulier) 

Les tissages de cette ville, excepté ceux de tar.« 
qui sont très bien alimentés, ne travaillent main! 

' * ' - i - : :••,**•' •"' *y*' :v--
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